
 
 
 Fête nationale, message de Mme la Syndique Gretel Ginier 
 
 

Chères concitoyennes, 
Chers concitoyens, 
 
Les célébrations officielles de la fête nationale de notre commune ont été annulées cette 
année pour des raisons que nous connaissons. 
 
La Municipalité espère que vous avez toutes et tous passé un bon 1er août. 
 
Au cours des derniers mois, les autorités communales ont dû prendre un certain nombre 
de décisions à la fois pragmatiques et solidaires. Lors de la période de semi confinement, 
la commune a pu s’appuyer sur un réseau de solidarité exemplaire et sur une population 
particulièrement généreuse et responsable face aux mesures prises. 
 
Je tiens ici à remercier chaleureusement toutes les personnes qui ont donné de leur temps 
en ces périodes bouleversées ainsi que le personnel communal qui a travaillé sans relâche 
pour maintenir les prestations les plus essentielles à la population. 
 
L’épreuve que nous traversons doit nous interroger sur le modèle de société dans lequel 
nous vivons ainsi que sur celui que nous souhaitons. 
 
Celui que nous connaissons depuis plusieurs décennies est fortement basé sur la 
mondialisation des échanges. Ce modèle montre ses limites et sa fragilité face à la crise 
sanitaire et économique que nous traversons. 
 
Des solutions locales existent déjà. L’économie de proximité a démontré qu’elle pouvait 
répondre aux sollicitations de la population. 
 
Quelle relation peut-on établir entre la situation actuelle et nos ancêtres de la Suisse 
primitive d’il y’a plus de 700 ans ? 
 
Le Pacte fédéral d'août 1291 est considéré comme le plus ancien texte constitutionnel 
suisse. Par ce pacte, les communautés des vallées d'Uri, de Schwyz et de Nidwald, situées 
au cœur de la Suisse, se sont juré un soutien mutuel contre toute personne extérieure 
susceptible de les attaquer ou de leur causer du tort.  
 
Aujourd’hui nous devons prendre collectivement la mesure des enjeux auxquels nous 
faisons face et assumer nos responsabilités, sans quoi les générations actuelles et futures 
en souffriront. Nous sommes toutes et tous acteur-trice-s du présent et initiateur-trice-s 
de l’avenir et devons penser et agir avec discernement et bon sens. 
 
En conclusion, je citerais Dona Maurice Zannou, socio-anthropologue et gestionnaire de 
projets : « Travaille de manière à ce que ton labeur profite aussi aux autres. C'est la 
meilleure récompense que tu puisses avoir ». 
 
Vive Ormont-Dessous, vive le canton de Vaud, vive la Suisse 
 
Gretel Ginier, Syndique 

Ormont-Dessous, août 2020 


